
i>us y trouvâmes Mr. Robertson et ses gens oe

cupés à braquer des canons en face de la rivière.

Notre fort dans cet endroit est situé de manièr à

commander les embouchures de la Rivière Rouge et

de lf Rivière Asséniboâne, par lesquelles on com-

munique avec les postes qui fournissent les vivres

de la société pour l'entrée et le retour des ipar,

chandises; ces postes sont ceux de Pembina, de

Maaitaubanc, de la Rivière Souris, de la Rivière

Qui ppelIe, et d'Alexandria: ce sont ordinaire-

ment les seuls où la Société du Nord-Ouest ait des

vivres pour son commerce. Le Fort la Fourche

commandant donc l'embouchure des deux rivières

par lesquelles on communique avec ces forts, il est

évident que le sieur Robertson qui en avoit pris

possession et qui venoit d'y établir des batteries,

étoit maître en effet d'interrompre et de faire ces-

ser tout-à-coup le comnmierce de la Société du Nord-

Ouest, en affamant ses gens, comme le sieur Miles

Macdonell, agent principal de la Baie d'Hudson et

de Milord Selkirk, avoit voulu faire deux ans au-

paravant.

Le sieur Séraphim Lamarre ayant remis les dé-

pêches de Mr. Alexander Macdonell à Mr. Robert-

son, celui-ci dit qu'il alloit les communiquer et en

causer avec le Gouverneur Semple, et que le len-

demain il lui feroit connoître le résultat de leur dé-

cision.

Les propositions de Mr. Macdonell étoient que

le Gouverneur Semple autoriseroit suffisamment


